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[ Text]
by the fact that we have over 30 organizations who have 
already indicated their intention to appear before the commit­
tee, which indicates the importance of the matter and how the 
full impact of GATT affects Canada. So I am rather pleased 
to take on the task, and hope we can do it properly, Mr. 
Minister, knowing that you will give us your full co-operation.

1 want once again to reassure the public that the committee 
has a very open mind and with no other mandate but to listen 
very carefully and try to improve and balance the effects of 
this legislation on the various segments of society. I would ask 
Mr. Herbert if he has any comments or questions that he may 
want to ask at this early stage since this is our first meeting
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Mr. Herbert: Just a brief comment, Mr. Chairman. I have 
made a fairly extensive distribution of the material that has 
been supplied to us and have had no reaction. So I was very 
pleased to hear that 30 groups have expressed interest in 
coming before the committee.

For the record, I sometimes get pretty mad at the business 
sector, who have a habit of bitching at just about everything 
we do, and when we give them the chance to respond to a 
proposal such as we have here before it is put into the form of 
legislation, we seem to get relatively little response. However, 
we will keep trying and hopefully we will get some response 
from the business sector; otherwise I will ask them to keep 
their mouths shut after the bill is introduced in Parliament.

The Chairman: Well, 1 do not want to mislead anybody 
when we say that 30 groups want to appear. Thirty groups 
have expressed their intention. I would imagine, having read 
the groups very briefly, that some of them may want to group 
their presentations. So it does not mean we will go through 30. 
The textile industry, for instance, is fairly active, and so are 
the steel industry, the chemical industry, importers, exporters, 
and the electrical industry; all the industries which really are 
concerned. So I would imagine those 30 briefs could mean 
possibly 10 or 15 meetings—and probably some more will 
come along, because we are going to be a little flexible on it.

Monsieur le ministre, je n’ai aucune question à vous poser. 
Mr. Herbert may have some.

Mr. Herbert: I have three short questions, just for purposes 
of clarification, because 1 have not seen them dealt with. 
Maybe the minister can enlighten me. They deal with actual 
cases. I will use them as illustrations, but I will not name them 
specifically.

Where there has been a complaint about dumping and a 
quantity of material has been brought into this country and 
eventually the examination determines that there has been 
injury and anti-dumping duty is imposed and then there is a 
final determination and so on, in the meantime the material 
that was brought in has been distributed in the country and 
remains in the country. There was one case I dealt with where

[Translation]
même sur la côte Ouest. J’ai eu l’agréable surprise d’apprendre 
que 30 organismes ont déjà indiqué leur intention de compa­
raître devant ce comité; cela donne une idée de l’importance de 
cette question et de l’incidence du GATT sur le Canada. Je 
suis donc plutôt content d’accepter cette tâche, et j’espère que 
nous pourrons bien faire, monsieur le ministre, sachant que 
vous allez collaborer entièrement avec nous.

Je voudrais rassurer encore une fois le public que le Comité 
n’a pas du tout de parti pris à ce sujet, et que notre seul 
mandat est d’écouter attentivement et de nous efforcer d’amé­
liorer et d’équilibrer les effets de cette législation sur les 
différents secteurs de la société. M. Herbert désire peut-être 
faire des commentaires ou poser des questions, étant donné que 
c’est notre première réunion.

M. Herbert: Un bref commentaire, monsieur le président. 
J’ai fait une distribution plutôt large des documents qu’on nous 
a fournis, sans aucune réaction. J’étais donc très content 
d’apprendre que 30 groupes ont exprimé leur désir de compa­
raître devant le Comité.

Je voudrais dire officiellement que, parfois, je me fâche avec 
le monde des affaires, qui a l’habitude de rouspéter chaque fois 
que nous faisons quelque chose et qui réagit relativement peu 
lorsque nous lui donnons l’occasion de s’exprimer sur une 
proposition comme celle-ci, avant de la rédiger sous forme de 
législation. Nous allons toutefois persévérer et nous espérons 
obtenir une certaine réaction du monde des affaires; sinon, je 
vais demander que ce secteur se taise lorsque le projet de loi 
sera présenté au Parlement.

Le président: Je ne veux pas vous induire en erreur lorsque 
je dis que 30 groupes veulent comparaître. Trente groupes ont 
exprimé leur intention. Ayant jeté un coup d’oeil sur la liste 
des groupes, je pense que certains voudraient peut-être se 
regrouper. Cela ne veut donc pas dire que nous devons en 
entendre 30. Il y a, par exemple, le secteur du textile qui est 
plutôt active; il en va de même pour les secteurs de l’acier, des 
produits chimiques, les importateurs, les exportateurs, et le 
secteur électrique: toutes les industries réellement concernées. 
J’imagine donc que ces 30 mémoires pourraient représenter 10 
ou 15 réunions ... et nous en recevrons probablement d’autres, 
car nous avons l’intention de garder une certaine souplesse à ce 
sujet.

Mr. Minister, I have no question. M. Herbert en aura 
peut-être.

M. Herbert: Je voudrais seulement poser trois petites ques­
tions pour obtenir des éclaircissements, car à ma connaissance 
on n’en a pas encore parlé. Le ministre pourra peut-être 
m’éclairer. Elles ont trait à des cas réels. Je m’en servirai 
comme illustrations, sans les identifier.

Prenons l’exemple d’une plainte au sujet d’un cas de dum­
ping ayant trait à une quantité de matériel importé au Canada; 
à un moment donné, l’examen révèle qu’il y a eu préjudice, des 
droits anti-dumping sont imposés, et il y a une détermination 
définitive et ainsi de suite; entre-temps, le matériel importé a 
été distribué à travers le pays et reste au pays. Il y a un cas 
dont je me suis occupé: la société a réussi à franchir la période


